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11 SÉANCE DU 27 AVRIL, COMMISSION No 2 : 

..,.. La commission siège sous la présidence de M. Vinay; 70 personnes y 
participent . Après avoir en tendu les communications de Mlle J eanne Gré­
goire, et de MM. Donald Buchanan et J ean Darbelnet, la commission étu­
die point par point le questionnaire préliminaire qui avait été distribué aux 
personnes et organismes suivants: Mlle J . Grégoire, M. D . Buchanan 
( I. de T.); M. J. Launay (l\i[cGill ); M. J. Darbelnet (Laval ); M. P. Da­
viault (Secr étariat d'E tat, Ottawa et Université d'Ottawa); J . Goulet 
(Univer sité de Sherbrooke); Mme I . Vachon Spilka (Univer sité de Mont­
r éal ) ; l\'I. P. A. Horguelin (I. de T. et Université de Montréal ); M. Gabriel 
Langlais (Radio-Canada) ; Université Laurentienne; Carleton University, 
Ottawa; Si r George Williams Univer sity ; la SDIT; le STM; la STIC; 
l'I-Iydro-Québec; l 'OACT. 

..... Si les réponses reçues, t rès documen tées, permirent une discussion in­
tér essante, par contr e leur nombre relativement r estreint ne r eflète sans 
doute pas t outes les opinions. D 'autres personnes pourront ajouter leurs 
commentaires à ce questionnaire ; dans cet esprit, nous en donnons ici le 
détail. Il se composait de 3 parties : 

11 LA FORMATION DU TRADUCTEUR : C}ues tionnaire prélimillaire 1 

1. Population : 

1.1 P ensez-vous que les cours de tr aduction s'adressent à des adultes 
qui travaillent déjà, et ne peuvent suivre que des cowrs dit soir ~ 
[Oui; en part,ie; le plus s01went; en général; fait d'obser vation, 
mais pei1,t-être regrettable; en principe, non.] 

1.2 Ces cours s' adressent-ils (1) plutôt (2 ) aussi (3) surtout à des 
jeunes gens sortant des écoles ou collèges, et qui suivront des cours 
du jour ? [jJfajorité en faveur de f2 ; mais n'y a-t-il pas là deux 
publics di fférents ?] 

1.3 Y aurait-il intérêt à inviter des per sonnes déjà dans les affaires à 
quitter leur poste momentanément pour pouvoir se spécialiser en 
traduction et suivre des cours dit j01tr ? [Oui; peit-t-être difficile à 
réaliser; il faudrait convaincre les employenrs de l'importance de 
cette formation; le risqite semble trop grand.] 

1.4 Y aurait-il lieu de créer des coitrs de perfectionnement (soir ) (joitr ) 
pour des traducteurs déjà en place ~ [Oui; le soir; les tradncteurs 
de métier y verraient de grands avantages; mais cela vandrait it-n 
referendum. ] 

1.5 Serait-il opportun d'ouvrir des cours de traduction par correspon­
dance? (N.B. L 'Institut de Traduction, à ma connaissance le seul 
organisme ayant donné de tels cours pendant plusieurs années, a dû 

(1) Les principales r ép on ses fig uren t e n italiques après c h aq u e question. 
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cesser devant le coût prohibitif des corrections ; mais cela pourrait 
être r epris avec d 'autres moyens financiers: subventions, bourses 
offertes par des Sociétés, etc.). [Non: la traduction demande un 
climat d'échange culturel entre élèves et professeur; 01û: ce serait 
le moyen de toucher les tradiicteurs isolés.] 

2. Niveau des études : 

2.1 Dans le cas de cours du soir, à quel niveau devrait-on accepter les 
élèves ~ [Après la 12• année; au niveau fixé par un examen ou c01i­
cours d'entrée ; p01w les traducteurs en place, a·u.cun examen; B . .tl. 
pour les cours universitafres .] 

2.2 Dans ce même cas, combien d'années ces cours du soir devraient-ils 
dured Seriez-vous en faveur d'examens d'entrée dispensant d 'une 
partie des cours les candidats plus avancés? [Minimurn 3 ans; dis­
pense de la première année au moins, après examen; mais il faut que 
l'examen d'entrée soit soigneusement préparé et corrigé sewn des 
normes précises.] 

2.3 Quelle valeur pourrait-on accorder à un diplômé couronnant des 
cours du soir en traduction ? En particulier dans les cas d'une de­
mande d'admission à une association professionnelle de traducteurs T 
[Cela dépend des cours; en principe, il fau,t qu'ils servent à facilit er 
l'accès à la profession.] 

2.4 A quel niveau estimez-vous qu'il faille accepter iles candidats à des 
cours universitaires de traduction (jour). [Bacoolauréat ès arts 
ou diplmne équivafont; remonter les exigences jusqu'au niveau de 
la 2• année de licence.] 

2.5 Quelle devrait être, selon vous, la durée normale d'études en tra­
duction menant à un grade universitaire? [Baccalauréat sp.écialùé : 
1 an, 2 ans; maitrise ès arts : minimum de 2 ans.] 

2.6 Quelle valeur devrait-on accorder à un grade univer sitaire de spé­
cialisation en traduction, notamment dans les concours officiels, 
au moment de l 'admission à une association professionnelle 1 [La 
même que pour les autres titres professionnels; équivalence de 3 ans 
d'expérience ; disp ense de certaines épreuves d 'iin concours de re­
crutement.] 

2.7 A l'heure actuelle, J.'Université de Montréal décerne une maîtrise 
ès arts en traduction (durée 2 années; stages pratiques ; thèse. Bac­
calauréat ès arts exigé au départ) . P ensez-vous que ce soit là une 
bonne formule, ou faudrait-il (1) élever les exigences du début, par 
exemple en demandant une année propédeutique après le B.A. 
(2) préparer une formule française, et orienter les candidats vers 
une licence ès lettres (3 ) suivie ou non d'un diplôme de sp écialisa­
tion. [La formule de l'université est générœlement considérée com­
me bonne, mais (a) il faudrait exiger une année propédeutique as­
surant la c·1ilture générale et la bonne connaissance des 2 langues, 
(b) il faudrait que la deuxième année amoru iine spécialisation.] 
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3. Na.ture des études : 

3.1 Dans un programme d 'enseignement de la traduction, insisteriez­
vous particuli èr ement (a ) sur la langue matern elle (b) sur la lan­
gue seconde~ [L es deux; mais tontes les réponses distinguent : nuû­
trise de W, langue maternelle, connaissance approfondie de la langue 
seconde.] 

3.2 Faudrai t-il r endre obligatoire l'étude d'une 3e langue 1 [R éponses 
contradictoires; si l'on enseigne 1ine 3• langne, il faudrait le faire 
de telle façon qii,e le candidat p1ti.sse en tirer des avantages prati­
ques.] 

3.3 Parmi les cour s portant sur la langue, quels seraient les disciplines 
que vous voudriez voir figurer tout particulièr ement au pro­
gramme ~ 

• Langue maternelle: 
Grammaire de la langue parlée et écrit e contemporaine; stylis­
tique corrective et comparative; sémantique générale et spé•cia­
lisée; études de prose moderne de qualité; lectures obligatoires 
avec comptes rencl1ts; traductfon d'au moins 1.in grand texte, avec 
préparation dn manuscrit pour l 'imprime1ir; correct-ion d 'épreu­
ves; révision. 

e Langue seconde: . 
Vocabulaires spécialisés (commerce - banque - publicité - radio, 
etc.) « journalese » ; grammaire avancée de la lanmie écrite. 

3.4 lVIême question pour les cours portant sur la culture générale. 
1. Histoire générale, histoire de la civil•isation, de l'art, des sciences . 
2. Economie politique. 3. Actualités politiqnes, militaires, etc. 
4. Géographie politique et lw,maine moderne. 5. Connaissance du 
milieu, institut·ions, etc. 

3.5 Même questions pour les cours de techniques de. la traduction. 
Exercices sur les «patterns» afin de créer des amtomatismes utiles; 
passages de la stylistique comparée. 

3.6 Parmi les stages pratiques à imposer à des futurs · traducteurs di­
plômés, quelles sont les disciplines qui vous semblent les plus im­
portantes ? 
Stage à la rédaction d'un journal, dans un burea1i d'avocat, d'agent 
d'assurances, d'agences de voyages, de c01irtier en valeurs; stages 
dans les services dit gouvernement; trad1wtion publicitaires; inter­
prétation de conférences. 

3.7 Quelles connaissances « auxi.liaires » faudrait-il (1) exiger des can­
didats (2) recommander aux candidats (cf; dactylographie, cor­
rection d'épreuves, interprétation simultanée ou consécutive, tenue 
de livres, etc.) . · 
D actylographie : très bonne connaissance, rapidité, netteté. - Cor­
respondance commerciale; conversation t éléphonique (cf. films édit­
catif s de la Cie Bell) ; stages de direction d'employés; stage d'in­
terprétation consécutive et simultanée. Au besoin, connaissance de 
la sténo. 
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